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N T E R V I E W

NOSTALGIE UTERINE

ctio Humana: Vous avez ete le
premier, Alfred Tomatis, ä parier d'«ecoute in-
tra-uterine». Le premier ä pretendre que le
foetus etait capable ci'entendre; et meme de
communiquer avec le monde exterieur. C'etait
ä la fin des annees cmquante. Le moms qu'on
puisse dire, c'est qu'alors on ne vous a guere
entendu...
Alfred Tomatis: On m'a traite d'hurluberlu,
de sot! Mais ii faut dire qu'ä cette epoque, on
ignorait encore que l'oreille du foetus est pra-
tiquement operationnelle des le quatrieme
mois et demi de lavie uterine. Un chercheur
americain, Salk, a demontre, en 1962, que le
foetus pouvait entendre les bruits du coeur
maternel. Peu de temps apres, des savants
norvegiens ont apporte la preuve de la sensibilite

acoustique du foetus, audiogrammes ä

l'appui. Pour realiser ces audiogrammes, on
envoie des sons en direction de l'uterus au
moyen de sondes vaginales. On ecoute les
bruits du coeur de l'enfant en fonction des
sons envoyes. D'apres les reactions cardia-
ques, on peut se faire une idee precise de la
sensibilite acoustique. Apres ces experiences,

mes detracteurs se sont calmes...
Actio Humana: Mais selon vous, I'ecoute
humaine se forme avant meme ce quatrieme
mois?
Alfred Tomatis: Beaucoup de phenomenes
qui se produisent immediatement apres la
fecondation de l'ovule nous echappent
encore. Je suis effectivement persuade que
lorsque nous saurons mieux les connaltre,
nous nous apercevrons que la sensibilite
embryonnaire est bien plus precoce que l'on
veut l'admettre aujourd'hui.
Actio Humana: Comment, vous, avez-vous ete
amene ä imagmer qu'tl existait une vie auditive

uterine?
Alfred Tomatis: De deux manieres. D'abord
par les observations que j'ai faites sur des
enfants et des adultes au sujet de contre-
reactions de Paudition sur la Phonation. Un
exemple vous fera mieux comprendre. J'ai
soigne un jour une fillette qui, ä cinq ans,
ne parlait toujours pas. Nous 1'avons aidee
ä retrouver le desir de communiquer. Et
qu'avons-nous alors observe? Eh bien, que
cette enfant semblait mieux comprendre
l'anglais que le fran^ais alors que ses parents,
entre eux, parlaient le francais! Or, nous
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avons appris que pendant les trois premiers
mois de sa grossesse, la mere avait travaille
dans une entreprise oü eile ne s'exprimait
qu'en anglais...
Actio Humana: Et la seconde maniere?
Alfred Tomatis: Elle etait davantage le fruit de
la reflexion que de la deduction experimen-
tale. Un chercheuranglais, du nom de Negus,
avait remarque qu'une transmission
informative etait possible, dans l'oeiif, entre la
mere d'un oiseau et son petit. Et si done, par
exemple, des oeufs d'oiseaux appartenant ä

une espece chantante etaient couves par des
oiseaux demunis de la faculte de chanter, les
nouveaux-nes risquaient fort dans ces conditions

de perdre leur ramage. Cela m'a donne
ä reflechir, ä songer que la paroi uterine etait
peut-etre capable d'offrir les memes facultes
de transmission.
Actio Humana: Vous avez reussi ä identifier la
nature du monde sonore dans lequel baigne le
foetus. A quoi ressemble-t-elle?
Alfred Tomatis: J'aime bien la comparer aux
bruits sourds de la brousse africaine au cre-
puscule! Du moins tels qu'on se les imagine:
appels lointains, echos, bruissements furtifs,
clapotis. Le foetus entend, mais il n'entend
pas de la meme maniere que l'etre mis au
monde. N'oubliez pas que l'ecoute intra-ute-
rine est marquee par le fait que l'embryon se
trouve plonge dans le liquide amniotique. Au
depart, l'oreille doit pouvoir f'onctionner en
milieu liquidien. Elle est alors adaptee ä per-
cevoir les frequences transmises par l'eau. Le
liquide joue le role de filtre: il assourdit tous
les sons. Le foetus regoit mille impressions
sonores, depuis les bruits visceraux de tous
ordres jusqu'aux battements du coeur de la
mere. La mere donne un nid ä fenfant. Puis
elle le nourrit. Elle le nourrit de toutes les
fagons, notamment de sons. Et bien sür, le
foetus entend aussi, mais toujours de
maniere filtree, la voix de sa mere.
Actio Humana: Comment etre si sür de cela...
Et meme si le foetus entend effectivement la
voix de sa mere, celle-ci n'est-elle pas qu'un
bruit anonyme, parmi une multitude d'autres?
Alfred Tomatis: Faites done, avec un enfant,
l'experience suivante. Dans les dixjours qui
suivent sa naissance, asseyez-le sur une table
et demandez ä plusieurs adultes, dont ses
parents, de prononcer son prenom. Vous
n'observerez aucune reaction de la part du
nourrisson jusqu'ä ce que ce soit la mere qui
parle. A ce moment-lä, le corps de l'enfant se
penche et tombe du cöte od sa mere se
trouve. Le sujet reagit ainsi au son d'une
voix, de la seule voix qu'il a perdue quand il
etait encore ä Petat foetal.
Actio Humana: Dans Tambiance acoustique
qui est la sienne a l etatfoetal, l'oreillejouerait
done dejä un röle actifi Elle saurait distinguer
certains sons des autres. Et ces sons, comme la
voix de la mere, l'enfant les reconnaltrait des
sa naissance...
Alfred Tomatis: Parfaitement. Le propre de
l'oreille n'est pas d'entendre, mais de savoir
quoi entendre. Dans la bände de perception
de l'appareil auditif, tous les sons ne sont pas
apprehendes de la meme maniere: l'oreille
accorde ses faveurs ä certains d'entre eux. Ce
que l'oreille du foetus regoit, ces mille bruits

rappelant la brousse africaine, et ce qu'elle
pergoit de ce magma sonore sont deux cho-
ses totalement distinctes.
Actio Humana: Si lefoetus peiyoit la voix de sa
mere, n 'est-ce pas que s elabore dejä uneforme
de communication entre les deux etres?
Alfred Tomatis: Line communication prever-
bale; un veritable duo d'amour! Ce premier
dialogue qui s'etablit entre la mere et l'enfant
dans son ventre est un dialogue de chair. La
mere fait vivre l'enfant. Mais la mere, en
meme temps, devient ce que l'enfant fait
d'elle. Par lui, elle change: dans sa fagon de
parier, dans ses comportements, dans sa
maniere de vivre. La voix de la mere que le
foetus entend ä tout moment, joue dans cet
echange un role essentiel. Mais attention!
Elle ne sera pas pergue de la meme maniere
par tous les foetus. Pour les uns, elle sera une
longue et tendre melopee; pour d'autres,
moins favorises, elle ne sera que phrases sans
chaleur, une sorte de sourd mutisme affectif;
et pour certains, elle sera meme vecteur
d'hostilite.
Actio Humana: Dans le langage, le sens des
mots n'est pas la seule valeur de communication...

Alfred Tomatis: II y a la maniere de dire ces
mots. C'est la charge affective que la mere
transmet par les emotions exprimees dans
sa voix qui forme le vrai substrat de cette
communication initiale.
Actio Humana: La qualite de la communication

intra-uterine, entre mere et foetus, a-t-elle
une influence sur le developpement ulterieur
du langage, et done de la communication, chez
Ten/ant?
Alfred Tomatis: L'enfant marque son arrivee
dans le monde des hommes en poussant un
cri: on attend ce cri comme un signe de vie
alors qu'en realite l'enfant hurle ä la mort. II
pleure ce paradis perdu qu'etait pour lui le
ventre maternel. C'est ä l'etat foetal que
l'homme, de sa mere, regoit, ou ne regoit pas,
le desir de communiquer. Si un dialogue har-
monieux, securisant, s'est etabli entre la
mere et le foetus, l'homme, des sa naissance,
vivra dans la nostalgie de cette communication

initiale. Cette nostalgie le poursuivra
tout au long de sa vie. Mais pour son bien,
puisqu'elle le poussera, avec l'espoir conti-
nuel de retrouver l'ideal dialogue intra-ute-
rin, ä communiquer avec les autres. En
revanche,si la mere ne parvient pas,pourdes
raisons diverses - grossesse non desiree, pro-
blemes dans le couple ou difficultes de
communication qu'elle a elle-meme -, ä etablir
avec son enfant un dialogue qui fasse dejä
naitre en celui-ci le desir de communiquer,
l'enfant, logiquement, eprouvera moins cette
nostalgie de l'echange initial. II sera done
moins pousse ä le rechercher dans le contact
avec les autres, ce qui pourra se traduire tres
tot par des troubles la langage, comme la dys-
lexie ou le begaiement. Et dans les cas les
plus graves, la Schizophrenie par exemple,
l'enfant le refusera meme. Les troubles du
langage sont toujours des troubles de la
communication; plus precisement, des troubles
dans le desir de communiquer. Et ces troubles

ont leur origine dans la vie intra-uterine.
flL Thierry Ott

Le besoin de
communiquer avec les
autres, selon le
professeur Alfred
Tomatis, plonge
ses racines dans la
vie du foetus. Et
dans le dialogue
que la mere a su
etablir avec lui. Ce

dialogue initial est
essentiel; il determine,

par le desir
de communication
qu'il a, ou qu'il
n'a pas, suscite
chez l'homme en
voie de naissance,
son ouverture aux
autres et, par la,
son aptitude au
langage. Alfred
Tomatis a fait de
l'oreille, et de
l'ecoute, son
champ d'expe-
rience privilegie et
sa passion. Thierry
Ott est alle le voir
dans son cabinet
parisien, un
immense apparte-
ment transforme
pour la cause et
dont chacune des
vastes pieces a ete
amenagee en labo-
ratoire de therapie
equipe de
magnetophones et
d'ecouteurs. A
71 ans, Tomatis
travaille encore
ses presque 20
heures par jour et
n'en dort que
quatre en deux
etapes: de neufä
onze heures du
soir et de deux ä
quatre heures du
matin.
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